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Lignes directrices sur l’intelligence artificielle générative (IAG) 

1.  Introduction

L’intelligence artificielle générative (IAG) transforme les pratiques d’apprentissage, 

d’enseignement et de production du savoir en milieu postsecondaire.  

Son accessibilité croissante exige un encadrement institutionnel clair afin de : 

• préserver l’intégrité intellectuelle; 

• soutenir le développement des compétences et des résultats d’apprentissage; 

• assurer un usage éthique, responsable et transparent ; 

• maintenir la confiance dans les processus d’évaluation ; 

• favoriser l'équité des savoirs au sein du corps étudiant face à la fracture numérique 

engendrée par l'essor de ces nouvelles technologies. 

Les lignes directrices établissent les principes, responsabilités et balises applicables à l’ensemble 

des programmes d’études de l’Université de l’Ontario français (ci-après « Université »). L’objectif 

de ce document est d'encourager les personnes enseignantes à encadrer l’usage de l’IAG selon 

leur vision et les objectifs pédagogiques. Toute décision en ce sens demeure du ressort de la 

personne enseignante, pour chaque activité pédagogique de leur cours. 

2.  Champ d’application 

Les lignes directrices s’appliquent : 

• à l’ensemble des étudiantes et des étudiants inscrits à l’UOF ; 

• à toutes les activités pédagogiques créditées ; 

• à toutes les évaluations formatives et sommatives ; 

• à tous les outils d’IAG, qu’ils soient gratuits, commerciaux ou institutionnels. 
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3.   Définitions 

Déclaration d’usage : Utilisation d’une IAG explicitement indiquée dans un travail, accompagnée 

d’une description du rôle joué par l’outil et/ou les exigences déclarées par la personne 

enseignante.

Intelligence artificielle générative (IAG) : Logiciel ou système algorithmique capable de produire 

du texte, des images, du code, de l’audio ou d’autres contenus en réponse à des requêtes. 

Personne enseignante : Un terme inclusif qui désigne toute personne responsable d’un 

enseignement ou de l’encadrement pédagogique d’une activité d’apprentissage, par exemple 

une professeure, un professeur, une chargée ou un chargé de cours, ou toute autre personne 

autorisée à donner un cours et à en préciser les consignes.

Utilisation encadrée : L’IAG peut être utilisée à certaines étapes du travail, mais sous conditions 

explicites avec transparence, réflexion critique et attribution, selon les usages définis par la 

personne enseignante et dans le respect de la politique d’intégrité intellectuelle. Une déclaration 

précisant l’outil utilisé et la nature de son utilisation demeure nécessaire pour tout travail évalué 

conformément aux exigences établies par la personne enseignante. 

L’usage est permis lorsqu’il soutient le processus d’apprentissage, ne remplace pas l’effort 

cognitif attendu, respecte les résultats d’apprentissage visés du cours et est déclaré 

conformément aux consignes du cours. L’utilisation d’outils IAG dans des situations non 

autorisées constitue infraction à la politique d’intégrité intellectuelle.

Utilisation non-autorisée : L’IAG ne peut pas être utilisée lorsque la personne enseignante ne 

l’autorise pas et que le travail exige une contribution autonome, personnelle et démontrable, 

sans assistance automatisée. L’utilisation d’outils IAG dans des situations non autorisées 

constitue une infraction à la politique d’intégrité intellectuelle.

Utilisation non-encadrée : L’IAG peut être utilisée sans condition pour une activité précisée par 

la personne enseignante. Une déclaration précisant l’outil utilisé et la nature de son utilisation 

demeure nécessaire pour tout travail évalué, conformément aux exigences de transparence 

établies par la personne enseignante. Son utilisation doit toutefois respecter la politique 

d’intégrité intellectuelle.

4. Principes directeurs 

4.1.  L’apprentissage avant tout 

L’IAG est un outil de soutien. Elle ne remplace ni la réflexion critique, ni l’analyse, ni le 

développement des compétences disciplinaires. 

L’étudiante ou l’étudiant demeure responsable : 

• du contenu soumis ; 

• de l’exactitude des informations ; 

• de la compréhension du raisonnement présenté. 

4.2.  Transparence encouragée 
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La transparence s’applique à tout usage autorisé de l’IAG dans un travail évalué. Lorsque la 

personne enseignante permet l’utilisation de l’IAG, que ce soit dans un usage non encadré ou 

encadré, la personne étudiante doit indiquer clairement comment l’outil a été utilisé, selon les 

consignes prévues pour le cours ou l’évaluation. 

La déclaration vise à montrer que l’IAG a été utilisée comme un outil de soutien à 

l’apprentissage, et non comme un substitut à la contribution intellectuelle attendue. Elle doit être 

adaptée au contexte pédagogique de l’activité. Selon les exigences de la personne enseignante, 

elle peut notamment préciser l’outil utilisé, le rôle joué par l’IAG dans le travail, les requêtes ou 

extraits pertinents, ainsi qu’une courte réflexion critique sur son utilisation. 

4.3.  Intégrité intellectuelle 

L’utilisation de l’IAG doit respecter la catégorie d’usage définie par la personne enseignante pour 

chaque activité pédagogique. Lorsque l’usage est encadré, elle peut être utilisée seulement aux 

étapes, aux fins et selon les conditions explicitement autorisées. Lorsque l’usage est non 

autorisé, aucune assistance IAG ne peut être utilisée pour réaliser le travail. 

Une infraction à la politique sur l’intégrité intellectuelle peut notamment survenir lorsqu’une 

personne étudiante utilise l’IAG malgré une instruction explicite, ne respecte pas les conditions 

d’un usage encadré, omet de déclarer un usage qui devait l’être, ou présente un contenu généré 

par l’IAG comme s’il s’agissait de sa propre production intellectuelle. 

Dans tous les cas, l’analyse de l’usage de l’IAG doit tenir compte des consignes de la personne 

enseignante, des objectifs pédagogiques de l’activité et de la contribution personnelle attendue. 

4.4.  Responsabilités éthiques 

Il est interdit : 

• de soumettre comme original un contenu généré intégralement par l’IAG ; 

• d’utiliser une IAG pour contourner les exigences pédagogiques d’un cours ; 

• d’insérer des données confidentielles ou personnelles; 

• d’insérer des travaux protégés par les droits d’auteur, sans autorisation dans une IAG ; 

• de ne pas respecter les consignes d’utilisation de l’IAG de la personne enseignante. 

4.5.  Approche éducative privilégiée 

L’Université privilégie une approche formative fondée sur : 

• la compréhension critique des outils ; 

• la responsabilisation ; 

• la formation sur l’utilisation éthique. 

5.  Catégorisation des usages 
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Afin d’assurer un encadrement cohérent, les usages sont répartis en trois catégories (voir 

l’annexe A). 

5.1.  Catégorie A : Utilisation non-encadrée 

L’IAG peut être utilisée sans condition pour une activité précisée par la personne enseignante. La 

personne étudiante doit toutefois inclure une déclaration indiquant l'utilisation de l’IAG. 

5.2.  Catégorie B : Utilisation encadrée 

L’IAG peut être utilisée à certaines étapes du travail, mais sous conditions explicites avec 

transparence, réflexion critique et attribution, et selon les usages définis par la personne 

enseignante.  

L’usage est permis lorsqu’il soutient le processus d’apprentissage, ne remplace pas l’effort cognitif 

attendu, respecte les résultats d’apprentissage visés du cours et est déclaré conformément aux 

consignes du cours. 

Exemples d'usages qui pourraient être explicitement permis dans le cadre d'un travail ou d'une 

évaluation :  

• Plan préliminaire ; 

• Reformulation ou génération d’idées ; 

• Aide à la structure d’une présentation ; 

• Création d’un storyboard ; 

• Génération d’images ; 

• Élaboration d’une trame pour un balado ; 

• Suggestions visuelles pour une infographie ; 

• Parmi d’autres exemples selon les consignes de la personne enseignante. 

Condition : 

La personne étudiante doit conserver la responsabilité intégrale du raisonnement académique et 

inclure une déclaration indiquant l’outil utilisé et la nature de son utilisation. 

5.3.  Catégorie C : Utilisation non-autorisée 

L’IAG ne peut pas être utilisée lorsque le travail exige une contribution autonome, personnelle et 

démontrable sans assistance automatisée.  

Dans ce cas, son usage constitue une infraction aux règles d’intégrité intellectuelle. 

Exemple : 

« Ce travail vise à développer des compétences complexes. Vous devez produire ce travail 

sans assistance d’IA. » 

6.  Obligation de déclaration standardisée  
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L’Université mettra à disposition un formulaire institutionnel de déclaration comprenant : 

• l’outil utilisé ; 

• le contexte d’utilisation (les requêtes formulées, si nécessaires) ; 

• les extraits générés (si requis) ; 

• une réflexion éthique et critique sur l’usage. 

7.  Responsabilités 

7.1. Responsabilités des étudiantes et des étudiants :

Les personnes étudiantes doivent : 

• Respecter les consignes pédagogiques. Par exemple, déclarer tout usage d’IAG 

conformément aux consignes et comprendre et valider le contenu soumis ; 

• Maintenir l’intégrité intellectuelle: respecter les règles de confidentialité et les droits 

d’auteurs ; 

• Se conformer aux consignes spécifiques de chaque cours et de chaque activité 

pédagogique; 

• Exercer un jugement critique : exactitude, fiabilité, biais, etc.; 

• Protéger les données et la confidentialité : ne pas transmettre à des plateformes d’IAG 

des renseignements personnels, confidentiels ou sensibles, etc.; 

• Respecter les droits d’auteur et la propriété intellectuelle; 

• Adopter un usage éthique et responsable : éviter les usages discriminatoires, trompeurs, 

nuisibles ou contraires aux valeurs de l'Université. 

7.2.  Responsabilités du corps professoral 

Les professeures et les professeurs doivent : 

• Préciser les modalités d’usage autorisées pour chaque évaluation dans le plan de 

cours et tout autre document de consignes encadrant la réalisation des travaux 

donnés ; 

• Indiquer les catégories applicables pour chaque travail attribué ; 

• Adapter les modalités d’évaluation au contexte technologique : 

- L’ère de l’IAG nous oblige à réfléchir sur nos pratiques d’enseignement et 

d’évaluation pour les rendre plus cohérent avec les résultats d’apprentissage et les 

compétences visées; 

- L’intention pédagogique devrait influencer la décision prise par rapport à 

l’utilisation de l’IAG de le cadre d’un travail. 

• Établir des balises claires de l'usage de l'IAG dans les cours, travaux et évaluations. 

• Préserver l’intégrité intellectuelle : 
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-     Éviter le recours à des outils de détection automatisée de l’IAG comme preuve 

unique ou définitive d’infraction, en raison de leurs limites méthodologiques et 

éthiques, etc. 

7.3.  Responsabilités partagées 

Les personnes étudiantes et le corps professoral partagent la responsabilité des éléments suivants 

: 

• le maintien d’un climat de confiance mutuelle concernant l’usage éthique et responsable 

de l’IAG ; 

• la valorisation du processus plutôt que du produit ; 

• la protection de la propriété intellectuelle et des données. 

7.4. Révision des pratiques d’évaluation

Reconnaissant l’évolution du contexte technologique de l’IAG, l’Université encourage : 

• la diversification des modalités d’évaluation ; 

• l’évaluation du processus d’apprentissage ; 

• l’intégration d’éléments réflexifs ; 

• la triangulation des preuves d’apprentissage. 

8.  Encadrement et soutien institutionnels

L’Université favorise un encadrement souple et évolutif de l’utilisation de l’IAG, en tenant compte 

de l’évolution rapide des technologies, des besoins pédagogiques et des ressources disponibles. 

À cette fin, l’Université peut notamment : 

 faciliter, lorsque possible, l’accès à des outils ou ressources liés à l’IAG pour le corps 

professoral et les personnes étudiantes ; 

 soutenir le développement de formations ou d’activités de sensibilisation sur l’usage 

éthique, critique et responsable de l’IAG ; 

 assurer une veille sur l’évolution des outils numériques et de leurs usages en contexte 

universitaire ; 

 prévoir une mise à jour périodique des lignes directrices afin de maintenir leur pertinence. 

Ces mesures visent à accompagner la communauté universitaire dans l’adoption responsable de 

l’IAG, sans limiter la flexibilité institutionnelle quant aux moyens à privilégier, selon les besoins, les 

priorités et les capacités disponibles. 

9.  Mécanisme disciplinaire 

Les infractions liées à l’usage dissimulé d’IAG seront traitées selon la politique sur l’intégrité 

intellectuelle.  

10. Modification et révision 

Les lignes directrices doivent faire l’objet d’une révision un (1) an après son adoption par le Sénat. 

Par la suite, la révision doit se faire au moins une fois par an. 
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Ce document se veut évolutif et sera mis à jour au fur et à mesure des avancées dans le domaine 

de l’IAG. Le présent document fera l’objet : 

• d’une évaluation annuelle ; 

• d’une consultation du corps professoral et étudiant ; 

• de mises à jour en fonction des évolutions technologiques. 

11.  Conclusion 

L’Université reconnaît que l’IAG est appelée à demeurer un outil structurant du paysage    

universitaire.  

Les lignes directrices visent à assurer un usage balisé avec une responsabilisation éclairée ainsi 

que la protection de l’intégrité intellectuelle et le maintien de la qualité des expériences 

d’enseignement et d’apprentissage. L’intention pédagogique devrait influencer la décision prise 

concernant l’utilisation autorisée de l’IAG pour toute activité d’enseignement et d’apprentissage. 



Les lignes directrices IAG -
enseignement et apprentissage

Préparé le 26 juin 2026, par :
Patrick Molicard-Chartier, 
Conseiller principal au développement pédagogique,
Groupe de travail sur l’IAG

ANNEXE A
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Catégorie Définition Exemples ou précisions

Utilisation 
sans condition 

L’IAG peut être utilisée sans condition pour une activité précisée par la 
personne enseignante.

Utiliser l’IAG librement dans le cadre de l’activité, 
tout en respectant la politique d’intégrité 
académique. 

Une déclaration indiquant l’outil utilisé et la nature 
de son utilisation demeure nécessaire pour tout 
travail évalué.

Utilisation 
conditionnelle 

L’IAG peut être utilisée à certaines étapes du travail, mais sous conditions 
explicites avec transparence, réflexion critique et attribution, selon les 
usages définis par la personne enseignante et dans le respect de la politique 
d’intégrité académique. Une déclaration indiquant l’outil utilisé et la nature 
de son utilisation demeure nécessaire pour tout travail évalué.

L’usage est permis lorsqu’il soutient le processus d’apprentissage, ne 
remplace pas l’effort cognitif attendu, respecte les résultats d’apprentissage 
visés du cours et est déclaré conformément aux consignes du cours.

Exemples : 

• Plan préliminaire ;

• Reformulation de texte ;

• Génération d’idées ;

• Aide à la structure d’une présentation ;

• Création d’un storyboard ;

• Génération d’images ;

• Élaboration d’une trame pour un balado ;

• Suggestions visuelles pour une infographie ;

• Parmi plusieurs autres exemples, 
conformément aux consignes de la personne 
enseignante.

Utilisation 
non-autorisée

L’IAG ne peut pas être utilisée lorsque la personne enseignante ne l’autorise 
pas et que le travail exige une contribution autonome, personnelle et 
démontrable, sans assistance automatisée.

Dans ce cas, son utilisation constitue une infraction aux règles d’intégrité 
académique.

Ce travail vise à développer des compétences 
complexes. Vous devez produire ce travail sans 
aucune assistance d’IAG.
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